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TEXT

Le XIX  siècle a vu aboutir la reva lo ri sa tion du sacer doce entamée à la
fin du XVII  siècle avec le déve lop pe ment des sémi naires et les saints
en soutane que bien des paroisses s’enor gueillissent d’avoir eu sont
aussi innom brables que méconnus. C’est donc tout le mérite de Paul
Chopelin d’avoir sorti de l’ombre Paul Ducharne, l’un de ces « saints
curés » et contem po rain du curé d’Ars, en mettant au service de cette
figure du catho li cisme du XIX  siècle son savoir- faire d’historien.
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L’ouvrage n’est, en effet, pas unique ment une biogra phie
tradi tion nelle mais s’attache à observer comment le person nage, à
partir de carac té ris tiques parti cu lières – le mysti cisme, les
morti fi ca tions, la direc tion spiri tuelle – a été perçu comme un
candidat convain cant à la sain teté telle que le XIX  siècle la définit. En
effet, les sources mobi li sées sont issues des archives des maristes et
de celles du diocèse de Lyon ; rassem blées en vue de servir sa cause
de béati fi ca tion, elles auto risent prin ci pa le ment une approche de la
répu ta tion de Paul Ducharne plutôt que de Paul Ducharne lui- même.
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L’auteur donne d’abord le récit de la vie de ce prêtre en commen çant
par sa forma tion spiri tuelle enfan tine au cœur de l’Église réfrac taire
puis sa forma tion cléri cale jusqu’à son ordi na tion en 1820. Les
diffé rentes paroisses auxquelles il a été affecté et son œuvre de curé
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sont ensuite présen tées, puis son entrée dans la société de Marie en
1839 et les diffé rentes fonc tions d’aumô nier, de direc teur spiri tuel et
de confes seur, assu mées dans ce cadre avant son retrait à La Neylière
en 1856. Les dix- huit dernières années de sa vie sont parta gées entre
ascèse et prière, rencontre de pèle rins et direc tion spiri tuelle
par correspondance.

C’est au cours des années 1840, soit du vivant même de Ducharne,
que commence à se construire sa fama sanctitatis, connue
aujourd’hui grâce (entre autres) aux mémoires du P. Mayet, que
l’auteur cite longue ment. On voit donc s’élaborer, à travers le regard
d’un de ses confrères, le profil spiri tuel d’un prêtre de quarante ans
qui n’est pas sans ambi guïté. Certes, Mayet et bien d’autres cherchent
– et trouvent – en Ducharne un avatar de la sain teté sacer do tale à
partir d’une certaine idée qu’ils s’en font, et qui tient prin ci pa le ment
au modèle offert par Jean- Marie Vianney. Mais en même temps, et en
dépit de ce schéma préétabli, le compor te ment du saint curé paraît
diffi ci le ment repro duc tible car cette sain teté ne peut exister qu’aux
marges de la vie reli gieuse. Le compor te ment de Paul Ducharne
soulève bien des inter ro ga tions. D’après les témoins, les
morti fi ca tions extrêmes, l’hygiène plus que douteuse, le temps
consacré à l’adora tion et à la prière sont autant de carac tères qui
singu la risent Ducharne au point de susciter des réserves au sein de
sa Congré ga tion. C’est dire les para doxes du modèle du « saint curé »
tel qu’il se renou velle au XIX  siècle.
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Ces carac tères avaient tout pour frapper un large public, popu laire (le
cercle des parois siens), scolaire (les pension naires des maristes) et
clérical. Après le décès de Paul Ducharne en 1874 puis le retour du
corps à Char lieu, se met en place une véri table dévo tion autour de
son tombeau. En 1908 est déposée à Rome une demande d’ouver ture
d’un procès de béati fi ca tion, extrê me ment argu menté. Le processus
qui conduit à cette demande de recon nais sance ecclé siale d’un héros
local est inté res sant : il est d’abord le fait des maristes, en quête sans
doute d’un bien heu reux ou d’un saint qu’ils n’ont pas encore et qui
rehaus sera la congré ga tion. Il est, ensuite, large ment appuyé par trois
cercles de témoins. Le premier est, encore, celui des maristes (dix
témoins) ; le second est diocé sain (sept prêtres sécu liers) aux fins
d’enri chir le sanc toral lyon nais ; le troi sième est local, constitué de
13 laïcs issus des paroisses où officia Ducharne. Les témoi gnages ainsi
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compilés renseignent autant, sinon plus, sur les attentes
dévo tion nelles des personnes solli ci tées que sur la vie et les actes de
Paul Ducharne. L’attente du miracle et le besoin aigu d’une dévo tion
de proxi mité mais parfai te ment validée par l’Église montrent bien des
perma nences avec la spiri tua lité du XVII  siècle.e

Toute fois, le procès n’a pas abouti et le souvenir de Paul Ducharne ne
s’est pas transmis aux géné ra tions d’après 1914. Paul Chopelin le
montre bien, c’est préci sé ment parce que la percep tion de cette
sain teté et le besoin de miracles sont liés à un contexte reli gieux et
poli tique le « saint vivant » tombe dans l’oubli au cours des
années 1920.
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Parmi les thèmes récur rents de l’ouvrage, on notera avec intérêt le
fonc tion ne ment de la confes sion au XIX  siècle, tâche assumée par
Ducharne en diffé rents contextes (parois sial, congré ga niste, scolaire)
et qui cherche encore ses histo riens. La direc tion spiri tuelle qui
montre le désir gran dis sant d’une reli gion inté rio risée, le rapport d’un
indi vidu à la hiérar chie congré ga niste, une certaine concep tion de la
pasto rale tournée à la fois vers le groupe et l’indi vidu, sont encore
d’autres facettes de cet inté res sant petit livre.
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Enfin, chacun appré ciera la mise en contexte de tous les éléments
biogra phiques, qui éclaire les terri toires dans lequel Paul Ducharne a
inscrit son action et sa spiri tua lité. Les annexes judi cieu se ment
choi sies éclairent le propos. Cette page d’histoire du Pays de Char lieu
entre en réson nance avec d’autres cas de sain teté promus ou aboutis
au tour nant des XIX  et XX  siècles et vient s’ajouter utile ment au
dossier des formes de la piété au siècle du curé d’Ars.
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